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BERGERS DES ALPES

Une vaste enquête sur le métier, les profils et les attentes

des bergères, bergers et vachers salariés des Alpes



Pourquoi une enquête sur les bergers ?

800 bergers salariés recensés dans les Alpes lors 
de la dernière enquête pastorale

Des personnes très mobiles sur leur territoire et 
dans leurs activités professionnelles

Des professionnels peu connus, même des 
services pastoraux

Une enquête pour mieux 
connaître les bergers, leurs 
besoins, leurs perspectives 
et pour orienter les services 

pastoraux
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34 %
FEMMES

66 %
HOMMES

Profil des bergers et bergères enquêtés

Enquête auprès de 142 bergères et bergers (ou vachers) disposant 
d’un contrat salarié pour leur activité de berger

61 %
RURAL

21 %
URBAI

N18 %
PÉRI-

URBAIN

Une origine rurale ne signifie pas forcément une origine agricole.

42 % des bergers d'origine rurale proviennent de familles non

agricoles.

47% des bergers de 

moins de 35 ans ont au 

moins un bac +3 

Seul 19 % des bergers ont 

suivi une formation agricole à 

proprement parler.
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Situation professionnelle des bergers
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Situation professionnelle des bergers
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93 %
ESTIVE

48 %
HORS 

ESTIVE

% DE TEMPS TRAVAILLÉ*



Conditions de vie et de travail

73%

Niveau de confort de la cabane principale

18% 9%

66%

Niveau d’accès à l’eau potable

21% 13%

74% des bergers signalent des difficultés à propos de leurs conditions 
de vie et de travail lors des contrats estivaux. 

Les principales difficultés cités sont les conditions de logement, le 
partage de l’espace et le sentiment d’isolement.

61%

Qualité des équipements pastoraux

24% 15%
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Compétences et formations
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Prédation
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Partage de l’espace
73% des bergers perçoivent

comme bonnes ou neutres leurs

relations avec les autres usagers

des espaces pastoraux

La concomitance de deux phénomènes que sont la 

généralisation des chiens de protection afin de 

défendre les troupeaux contre les loups, et la 

diversification et démocratisation des sports de 

montagne ont conduit à l’émergence de difficultés 
auxquelles ni les uns ni les autres n’étaient préparés. 

Au-delà de la communication indispensable entre les 

différents partis, il est aujourd’hui nécessaire de définir 

de nouvelles règles structurant le partage de ces 
espaces.

85% des bergers considèrent

que la médiation fait partie de

leurs missions.
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Perspectives

La profession de berger correspond très

largement à un choix de style de vie et à une

vocation. Interrogés sur leurs perspectives

professionnelles à 5 ans, la grande majorité

d’entre eux souhaite rester berger.

78% des bergers interrogés

souhaitent poursuivre ce métier

0 10 20 30 40 50 60 70

Etre berger plus de temps par an

Etre berger moins de temps par an

Avoir une emploi stable et complémentaire

en plus du métier de berger

Se sédentariser en restant berger

S’installer comme éleveur

Continuer comme actuellement

% de réponses

Les bergers ayant comme projet de poursuivre leur 

activité souhaitent  :  

Cette vision enthousiaste et passionnée du métier sera cependant contredite,

comme vu précédemment, par le fort taux de renouvellement observé au

sein de la profession, particulièrement chez les moins de 35 ans.



Retrouvez l’enquête complète sur les sites 
du Cerpam et de la FAI…
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